
Éruption  
volcanique à l’étranger

Catastrophes et situations d’urgence en Suisse 2025 / Dossiers sur les dangers

Le présent dossier fait partie de l’analyse nationale des risques  
« Catastrophes et situations d’urgence en Suisse »

Définition
Aucun volcan actif ne se trouve sur le territoire suisse. À l’échelle mondiale, on en compte en revanche près de 1500. 
Environ 95% d’entre eux se situent à des frontières de plaques tectoniques, et chaque année, une soixantaine entrent 
en éruption.

Lors d’une éruption volcanique, la chambre magmatique située sous le volcan se vide. De la lave en fusion et d’autres 
matériaux volcaniques comme des gaz parviennent à la surface terrestre. 

Les éruptions explosives peuvent entraîner la libération d’importantes quantités de matériel volcanique dans 
l’atmosphère. Par conséquent, leur impact peut être suprarégional. Les cendres volcaniques peuvent par exemple 
perturber le trafic aérien, de même que l’émission de gaz soufrés ou d’aérosols sulfatés peut contribuer à une baisse 
passagère des températures.

La puissance d’une éruption volcanique est mesurée à l’aide de l’indice d’explosivité volcanique (volcanic explosivity 
index VEI) sur une échelle logarithmique allant jusqu’à huit. 

Les éruptions volcaniques de degré moyen (VEI 3–6) peuvent avoir un grave impact suprarégional. Les éruptions 
volcaniques particulièrement fortes (VEI 7 ou 8) sont susceptibles d’avoir une influence significative sur le climat et 
même de provoquer un hiver planétaire. 
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De décembre 2020  
à octobre 2021 
Italie, Sicile

Etna, VEI 4

À la mi-décembre 2020, l’Etna présente à nouveau une activité accrue, avec des rejets de 
cendres et de petites coulées de lave. Dans la nuit du 18 au 19 janvier 2021, l’activité du volcan 
augmente rapidement, donnant lieu à une éruption paroxysmique au niveau d’un cratère nou-
vellement formé sur le versant sud-est de la montagne. De la lave s’écoule lentement à partir 
de l’ouverture. Cette phase intense de l’éruption culmine vers 21 h 30. L’éruption génère une 
énorme colonne de cendres qui s’élève à 4000 mètres d’altitude et dérive vers le sud et le 
sud-est. En conséquence, l’aéroport de Catane CTA et certains couloirs aériens sont fermés, 
le trafic aérien est restreint dans tout l’espace méditerranéen. L’espace aérien de la Suisse 
reste épargné. 

De 2021 à 2024, d’autres éruptions entraînent elles aussi la fermeture de l’aéroport de Catane 
et des restrictions de trafic dans l’espace méditerranéen. Il est probable que de tels scéna-
rios se reproduisent à l’avenir.

De mars à mai 2010 
Islande

Volcan Eyjafjöll, VEI 3/4

L’éruption du volcan Eyjafjöll, situé sous le glacier Eyjafjallajökull, commence le 20 mars 2010 
pour s’intensifier continuellement les jours suivants. Le 14 avril, de grandes quantités de lave 
s’échappent de cinq cratères. Les coulées sous-glaciaires qui s’ensuivent engendrent des 
nuages de vapeur et de cendres d’une hauteur de plusieurs milliers de mètres. Sous l’effet 
des conditions météorologiques régnant à ce moment-là, les nuages se répandent rapide-
ment sur toute l’Europe. En l’absence de connaissances suffisantes sur la dangerosité des 
nuages de cendres volcaniques pour les avions, l’ensemble de la circulation aérienne eu-
ropéenne est paralysée pendant plusieurs jours. La consigne de l’Organisation de l’avia-
tion civile internationale (OACI) est d’éviter de manière générale les zones polluées par des 
cendres. Le volcan ne se calme que durant l’été suivant. Personne n’est blessé. En revanche, 
l’arrêt du transport aérien cause un préjudice économique considérable, près du tiers des 
vols mondiaux devant être annulés en l’espace de deux jours. Sur toute la période de blo-
cage d’au moins une semaine, plus de 100 000 vols sont supprimés et environ 10 millions de 
passagers sont touchés à travers le monde – dont 202 000 passagers sur 1885 vols Swiss. 
De plus, les fournisseurs de services et entreprises dépendant du transport de fret aérien su-
bissent également un manque à gagner. L’ensemble des dommages économiques s’élèvent 
à environ 5 milliards de dollars. On estime que l’éruption de l’Eyjafjöll en 2010 est à ce jour la 
plus coûteuse de l’histoire. 

Exemples d’événements  

Les exemples concrets aident à mieux comprendre la nature d’un type 
d’événement. Ils illustrent la manière dont il survient, son déroulement et ses 
conséquences.
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Avril 1815 
Indonésie

Volcan Tambora, VEI 7

L’éruption la plus puissante des derniers 10 000 ans se produit en avril 1815 sur l’île indoné-
sienne de Sumbawa. Elle provoque des précipitations de cendres dans un rayon d’environ 
1300 km. Des coulées pyroclastiques (écoulements de cendres ardentes et de fragments 
de roche à des températures entre 200 et 700 °C) s’étendent jusqu’à 20 km. Dans un rayon 
de 600 km, le ciel est complètement obscurci durant près de deux jours. Des raz de marée 
d’une hauteur de plusieurs mètres frappent les côtes. La population de Sumbawa est anéan-
tie. On estime entre 10 000 et 70 000 le nombre de victimes directes de l’éruption. En rai-
son des poussières rejetées dans l’atmosphère, l’année suivante est marquée par une baisse 
significative des températures à l’échelle mondiale, l’été demeurant aujourd’hui encore le 
plus froid enregistré depuis le début des mesures. Les conséquences sont perceptibles 
jusqu’en Europe. En Suisse, l’éruption contribue à « l’année sans été » de 1816, qui provoque 
une grande famine en raison des mauvaises récoltes. Par ailleurs, étant donné que toute la 
neige ne fond pas durant cet été, le printemps suivant est caractérisé par de très importantes 
accumulations. Les eaux de fonte entraînent alors les plus grandes crues jamais enregistrées 
du Lac de Constance (7 juillet 1817) et du Rhin à Bâle. 
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Source de danger 	– Tectonique (frontières de plaques)
	– Panaches mantelliques (« points chauds » ; forme de volcanisme non liée à des frontières 
de plaques)

	– Caractéristiques du nuage éruptif (cendres / aérosols sulfatés / taille des particules)

Moment 	– Période de l’année (p. ex. période de vacances)

Localisation / Étendue 	– Lieu de l’éruption (Islande, Italie, hémisphère nord ou sud, échelle mondiale, etc.)
	– Intensité de l’éruption
	– Étendue (quantité), densité et hauteur du nuage éruptif / de cendres
	– Propagation du nuage éruptif (vent, circulation stratosphérique)

Déroulement 	– Prévisibilité du moment de survenance, du type et de l’intensité de l’événement (délais de 
préalerte, moment de la diffusion de consignes de comportement)

	– Type, intensité et durée des perturbations (trafic aérien, trafic maritime en Méditerranée, 
câbles sous-marins, chaînes d’approvisionnement, températures mondiales, denrées 
alimentaires, bourse internationale)

	– Préparation et réaction des organisations concernées, des forces d’intervention et des 
autorités compétentes 

	– Réaction de la population et des pouvoirs politiques (p. ex. inquiétude concernant les 
conséquences sur la santé)

Facteurs d’influence 

Les facteurs suivants peuvent influer sur la survenance, l’évolution et les 
conséquences d’un événement.  
Aucun volcan actif ne se trouve sur territoire suisse ou dans une région étran-
gère limitrophe. Si elle n’est donc pas exposée à un risque immédiat sous forme 
de séismes, de coulées de lave ou de boue (lahars) ou encore de nuées ardentes, 
la Suisse peut toutefois être concernée indirectement par les effets de nuages de 
cendres et de poussières.  
La description suivante tient uniquement compte de facteurs susceptibles d’avoir 
une influence pour la Suisse.
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1 — Considérable 	– Éruption volcanique d’intensité VEI 4
	– Défaillance ou restriction considérable du trafic aérien en raison de la présence de nuages 
de cendres et de poussières au-dessus de l’Europe pendant un jour

	– L’espace aérien n’est pas fermé, mais des vols sont annulés ou déviés pour prévenir des 
dommages éventuels aux avions (réacteurs, capteurs). 

	– La circulation aérienne n’est rétablie complètement qu’après deux semaines.

2 — Majeure 	– Éruption volcanique d’intensité VEI 5-6
	– Les nuages de cendres s’élèvent jusqu’à 40 km.
	– L’espace aérien du pays touché et des pays voisins doit être fermé pendant huit jours à 
cause de la concentration élevée de cendres et d’une possible réduction de la visibilité. 

	– Dans les autres pays européens, l’espace aérien n’est pas fermé, mais certains vols sont 
annulés ou déviés pour prévenir des dommages éventuels aux avions (réacteurs, capteurs).

	– La circulation aérienne se normalise après trois semaines. 

3 — Extrême 	– Éruption volcanique d’intensité VEI 7
	– Dans un rayon de 600 km, le ciel est entièrement obscurci pendant presque deux jours. 
Des raz de marée frappent les côtes.

	– L’espace aérien du pays touché et de plusieurs pays voisins doit être fermé pour seize jours 
en raison d’une concentration élevée de cendres.

	– Dans les autres pays européens, l’espace aérien n’est pas fermé, mais de nombreux vols 
sont annulés ou déviés pour prévenir des dommages éventuels aux avions (réacteurs, 
capteurs ou structure).

	– La circulation aérienne se normalise après plusieurs semaines.

Intensité des scénarios 

Selon les facteurs d’influence, différents événements peuvent se dérouler avec des 
intensités différentes. Les scénarios ci-après représentent un choix parmi de nom-
breuses possibilités et ne constituent pas une prévision. Ils permettent d’anticiper 
les conséquences potentielles d’un événement afin de pouvoir s’y préparer.
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Situation initiale /  
Phase préliminaire

Depuis déjà quelques mois, on note une activité sismique accrue au niveau d’un volcan 
islandais. Au printemps, des mouvements de remontée du sol et une hausse des tempéra-
tures sont enregistrés, ce qui incite le département de météorologie islandais à émettre les 
premiers avertissements concernant l’imminence probable d’une éruption.

Phase de l’événement Un matin, le volcan entre en éruption avec une intensité VEI 6. Une fissure apparaît dans le 
cratère volcanique, d’où jaillit pendant plusieurs jours un nuage de cendres haut de 40 km. 
Dans les environs, on déplore des morts et des blessés. Cet événement cause également 
d’importants dommages matériels.

Les vents dominants poussent le nuage de cendres vers l’est. Une partie de l’espace aérien 
des pays nordiques doit être immédiatement fermée. Au bout de 24 heures se forme un 
« brouillard sec » qui limite la visibilité et occasionne, pour une partie de la population de 
l’Islande et des pays nordiques situés à l’est, des troubles respiratoires et des irritations 
oculaires. En outre, des scories volcaniques provoquent une restriction de la navigation autour 
de l’Islande. 

Les conditions de vent favorisent la propagation du nuage au-dessus du reste de l’Europe du 
Nord et de l’Europe centrale. Des particules de cendre sont également mesurables en Suisse, 
mais leur concentration, très faible en comparaison des valeurs enregistrées en Islande et 
dans les pays nordiques, ne présente aucun danger pour la santé humaine et animale. 

Le VAAC (Volcanic Ash Advisory Center) compétent, à Londres, publie en continu les résultats 
des mesures de la concentration de cendres pour l’espace aérien européen, distinguant entre 
les trois niveaux suivants : bas (jusqu’à 2 x 10-3 g/m3), moyen (2–4 x 10-3 g/m3) et élevé (plus de 
4 x 10- 3 g/m3). L’espace aérien de l’Islande et des pays voisins est fermé pour huit jours. La 
plupart des autorités aéronautiques européennes ne jugent pas nécessaire d’interdire tota-
lement la circulation aérienne. Tenant compte des éventuels risques de sécurité pour les aé-
ronefs devant traverser un espace où la concentration de cendres est de moyenne à élevée, 
diverses compagnies aériennes, suisses notamment, annulent néanmoins de nombreux vols. 

À l’échelle européenne, le trafic aérien diminue d’environ 50% en deux jours, ce qui représente 
15 000 vols de moins par jour. Des centaines de milliers de passagers, dont des touristes et 
hommes et femmes d’affaires suisses empêchés de rentrer chez eux, restent bloqués dans 
les aéroports européens et doivent y être pris en charge provisoirement. Dans les aéroports 
suisses également, principalement à Zurich et à Genève, des milliers de voyageurs doivent 
être pris en charge, parfois pendant plusieurs jours. Le défi est de taille, en particulier pour les 
exploitants aéroportuaires. Ils reçoivent donc le soutien des organisations civiles de gestion 
de crise du canton compétent, lesquelles mobilisent notamment la protection civile pour les 
tâches d’assistance.

La circulation aérienne ne reprend normalement qu’après plus de trois semaines.

Scénario 

Le scénario suivant est fondé sur le degré d’intensité majeur.
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Phase de rétablissement Environ deux mois plus tard, le nuage de cendres au-dessus de l’Islande et du continent euro-
péen s’est entièrement dissipé, emporté par le vent et balayé par la pluie. Il faut s’attendre durant 
les deux ou trois années suivantes à des pertes mondiales de recettes dans l’agriculture.

Déroulement  
dans le temps

Les conséquences sont perceptibles avant tout durant les premiers jours qui suivent 
l’éruption du volcan. La situation se normalise ensuite au fil des semaines, et le trafic aérien 
reprend normalement après environ trois semaines. Environ deux mois plus tard, le nuage 
de cendres s’est dissipé, mais la diminution globale de la température atmosphérique reste 
encore mesurable pendant un à trois ans en raison de la dispersion des cendres et des 
poussières dans la stratosphère.

Extension dans l’espace Confiné au début aux pays scandinaves, le nuage cendreux s’étend à toute l’Europe au fil de 
l’événement. Après sa dissipation, des cendres et poussières se maintiennent dans la stra-
tosphère et se répartissent autour du globe.
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Conséquences 

Pour évaluer les conséquences d’un scénario, on l’examine à l’aune de douze 
indicateurs répartis dans quatre domaines. L’ampleur attendue du scénario décrit 
est représentée dans le diagramme et commentée dans le texte ci-après. Chaque 
classe d’ampleur supérieure correspond à une augmentation des dommages de 
facteur trois.

Personnes Du fait de sa distance par rapport au foyer de l’éruption volcanique, la Suisse est tout au plus 
concernée par des concentrations de cendres légèrement supérieures aux valeurs limites. 
Quelques patients isolés souffrant d’affections pulmonaires chroniques ou d’asthme se 
plaignent de troubles respiratoires légèrement accrus.

Dans les aéroports suisses, il s’agit de s’occuper des passagers bloqués du monde entier. Au 
début, les exploitants aéroportuaires sont en mesure d’assurer leur prise en charge par leurs 
propres moyens. Par la suite, ils sont cependant de plus en plus tributaires du soutien des or-
ganes de conduite civils compétents, qui se chargent également de coordonner les mesures 
nécessaires. La protection civile intervient principalement à travers des sections d’assis-
tance. Des lits de camp et des couvertures, essentiellement, sont mis à la disposition des 
personnes ayant besoin d’aide, qui bénéficient également de repas gratuits.

Plusieurs milliers de personnes doivent être prises en charge pendant quelques jours.

Environnement À la suite de l’éruption, la cendre volcanique atteint également la Suisse. A priori, elle n’a 
cependant aucun impact négatif sur les écosystèmes locaux.

Économie Pendant plusieurs jours, le nuage cendreux perturbe la circulation aérienne dans de larges 
parties de l’Europe. Plus de 100 000 vols sont supprimés, dont plusieurs milliers avec dé-
collage ou atterrissage en Suisse. Cela génère un dommage économique direct important. 
Dans la mesure du possible, les compagnies aériennes s’efforcent de proposer des liaisons 
de substitution contournant le nuage. Celles-ci sont toutefois limitées et entraînent des coûts 
supplémentaires. 

Personnes Morts

Blessés / Malades

Personnes à assister

Environnement Écosystèmes

Économie Dommages patrimoniaux

Capacité économique

Société Approvisionnement

Sécurité intérieure

Intégrité territoriale

Biens culturels

Réputation de la Suisse

Confiance envers les autorités

1 2 3 4 5 6 7 8
Classes d’ampleur des dommages
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D’autres préjudices économiques et financiers – également en Suisse – tiennent au fait que, 
dans un premier temps, le fret ne peut pas être acheminé, ou seulement avec beaucoup de 
retard, dans l’espace aérien touché. Les marchandises périssables comme les produits ali-
mentaires frais ou les fleurs ne peuvent pas non plus être transportées. 

Les usines suisses ne reçoivent pas dans les délais d’importantes pièces détachées ou des 
appareils qu’elles ont commandés, ce qui provoque des ralentissements ou pertes de pro-
duction. Une partie de ces produits doivent être livrés par la route, ce qui implique là aussi 
des frais supplémentaires. 

Pendant toute la durée de l’événement, les annulations de vols empêchent plusieurs mil-
liers de touristes de passer leurs vacances en Suisse comme prévu. Il en résulte des pertes 
et manques à gagner pour les hôtels, restaurants, voyagistes, etc. Globalement, l’événement 
cause un dommage économique direct de l’ordre de 500 millions de francs et un préjudice 
indirect se chiffrant à un montant similaire.

Société On constate les pénuries et interruptions suivantes :
	– Transport aérien : environ 750 000 personnes sont touchées par les perturbations du trafic 
aérien pendant huit jours. Un grand nombre de passagers se retrouvent ainsi bloqués dans 
les aéroports et doivent être pris en charge sur place pendant les premières 48 heures 
avant de pouvoir être logés par exemple dans des hôtels alentour.

	– Transport routier et ferroviaire : certains voyageurs bloqués originaires de pays voisins 
ou d’autres pays européens proches essaient de s’organiser eux-mêmes et de rentrer 
chez eux par voie terrestre, ce qui crée des surcharges dans le trafic ferroviaire. Environ 
45 000 personnes sont affectées pendant huit jours.

	– Télécommunications : le nombre élevé d’appels téléphoniques passés dans les aéroports 
et leurs environs entraîne une saturation du réseau de téléphonie mobile pour environ 
90 000 personnes pendant environ 24 heures. 

	– Services postaux : la suppression de nombreux vols cause également des interruptions 
dans les livraisons postales ainsi que des pénuries au niveau de certains médicaments et 
du matériel médical. L’approvisionnement de la population suisse en biens de consomma-
tion courante continue toutefois de fonctionner normalement. 

Parmi les Suisses bloqués à l’étranger, un climat de mécontentement s’installe face au 
manque d’initiative dont le DFAE fait preuve à leurs yeux pour organiser leur rapatriement 
par d’autres voies. Cependant, il ne saurait être question d’une perte de confiance générale 
envers les autorités suisses.
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Risque 

30 000
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3
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Ampleur agrégée monétarisée 
en milliards de francs

Fréquence  
Une fois tous les x ans

3 millions

10

100

1000

10 000

100 000

1 million

Canicule

Tempête

Épizootie

Panne d’électricité

Sécheresse

Afflux de réfugiés

Accident ferroviaire Chute de météorite

Pandémie

Éruption volcanique à l’étranger

Accident centrale nucléaire

Panne du réseau mobile

Accident barrage

Rupture d’approvi-
sionnement en gaz

Accident routier

Chute d’aéronef

Accident  
installation B

Tempête solaire
Crue

Tremblement de terre

Pénurie d’électricité

Entraves à la navigation

Grêle

Avalanches

Incendie de forêt

Accident  
installation C

Fortes chutes de neige

Espèces invasives

Vague de froid

Pénurie de pétrole 

Fortes pluies avec 
ruissellement

Pénurie de gaz naturel

Écroulement

Le risque lié au scénario décrit est comparé aux risques des autres scénarios analysés dans une 
matrice des risques (voir ci-dessous). La probabilité d’occurrence y est saisie comme une fréquence 
(une fois tous les x ans) sur l’axe des y (échelle logarithmique) et l’ampleur des dommages est 
agrégée et monétarisée en CHF sur l’axe des x (échelle logarithmique également). Le produit de la 
probabilité d’occurrence et de l’ampleur des dommages représente le risque lié à un scénario. Plus 
un scénario se situe en haut à droite de la matrice, plus le risque est élevé.
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Bases juridiques

Constitution 	– Articles 57 (Sécurité), 102 (Approvisionnement du pays) et 118 (Protection de la santé) de la 
Constitution fédérale de la Confédération suisse du 18 avril 1999 ; RS 101.

Lois 	– Loi fédérale du 20 décembre 2019 sur la protection de la population et sur la protection 
civile (LPPCi) ; RS 520.1.

	– Loi fédérale du 17 juin 2016 sur l’approvisionnement économique du pays ; RS 531.
	– Loi fédérale du 21 décembre 1948 sur l’aviation (LA) ; RS 748.0.

Ordonnances 	– Ordonnance du 20 décembre 2024 sur l’organisation de crise de l’administration fédérale 
(OCAF) ; RS 172.010.8.

	– Ordonnance du 2 mars 2018 sur l’État-major fédéral Protection de la population (OEMFP) ; 
RS 520.17.

	– Ordonnance du 10 mai 2017 sur l’approvisionnement économique du pays (OAEP) ; RS 531.11.
	– Ordonnance du 14 novembre 1973 sur l’aviation ; RS 748.01.
	– Ordonnance du 18 décembre 1995 sur le service de la navigation aérienne (OSNA) ; RS 
748.132.1.
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Informations complémentaires
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	– Parker, D. / Wilson, H et al. (1996) : The Impact of Mount Pinatubo on World-Wide Tempera-
tures. Dans : International Journal of Climatology 16 (5).

	– Reichardt U., Ulfarsson G.F., Guðrún Pétursdóttir G. (2019) Developing scenarios to ex-
plore impacts and weaknesses in aviation response exercises for volcanic ash eruptions in 
Europe. Journal of Air Transport Management 79, 101684.

	– Rössler, O., Brönnimann, S. (2018) The effect of the Tambora eruption on Swiss flood 
generation in 1816/1817. Science of the Total Environment 627, 1218-1227.
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